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BOCHART ET KERBODOT

Dans mon article sur les gouverneurs des Trois-
Rivières (Bulletin, II, V, page 68) j'ai donné le nom de
" Duplessis Bochart " à un personnage qui s'appelait
réellement Guillaume Guillemot, sieur Duplessis de Ker-
bodot, et, en cela, j'ai été trompé par nos historiens qui
sont unanimes à prendre le Bochart de 1632-37 pour le
Kerbodot de 1651-52.

Voyons comment le premier de ces deux hommes
figure dans nos annales.

Son nom de baptême n'est pas connu. Sa famille
pas davantage. Sur ce dernier point que l'on me permette
une supposition. Il pouvait être parent du cardinal de
Richelieu, dont la sour, Françoise Duplessis, dtait mère
de la duchesse d'Aiguillon.

Ceci posé, tant bien que mal, nous sommes pour la
première fois en face de ce nom de Bochart en 1632 alors
que le personnage était un employé du sieur de Caen.
L'été de cette année, de Caen remit les clefs de Québec à
Duplessis-B6chart, ce qui montre que celui-ci, se déta-
chant de la compagnie d e Caen, devenait l'employé des
Cent-Associés. Au mois de juillet 1633 Champlain reçut
ces clefs des mains de Duplesais-Bochart. L'automne
suivant, ce dernier retourna en France, revint au com-
mencement de l'été de 1634, visita les Trois-Rivières au
moment de la construction du fort de ce lieu, reprit le
chemin de la France et fut de retour en 1635. On lit au
registre de la paroisse des Trois-Rivières: " Le 27 juillet
1635, fut enterré . Lefebvre, valet de M. le Général
DuPlessis, lequel fut noyé se baignant proche du fort."
Là-dessus, Mgr Tanguay écrit que M. Duplessis était, gé-
néral aux Trois-Rivières. Il était " général de la flotte "
comme ou disait alors, conduisant de France en Canada
les six ou huit navires de traite qui venaient annuelle-
ment à Québec. A ce titre il reprit la mer, l'automne de
1635, et reparut rannée suivante. Citons encore le registre
des Trois-Rivières: < Le 22 d'aout 1636, fut baptisé en la


